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41. Premier monastere des Ursulines de Quebec 1840; huile sur toile, 62,9 x 82,2 em; 
Quebec, Monastere des Ursuline& de Quebec. 
L'oeuvre a the commandee a par les religieust•s Ursullrws de pour comml!­
morer le deux-centieme annlversaire de la fondatlon du premier monastcrc des 
Ursulines et illuatrer leur oeuvre d'education. utilise un procede en 
trompe-l'oeil astucieux: trois parchemins encore roules aux extremites, a la 

des cartes anciennes, sont plaques sur un paysage reel. La vignette du bas 
a gauche montre les premiers Recollets, abordant a Quebec en 1616, et celle de 
droite depeint les premieres Ursulines debarquant en 1659. L'!lot central qui 
supporte le titre represente possiblement le Nouveau-Monde. La bande de parchemin 
de gauche comprend les legendes se rapportant au monastere des Ursulines et a la 
maison de Madame de la Peltrie que l'on peut voir sur le parchemin central. Les 
legendes du parchemin de droite se rapportent ace qui se passait a l'exterieur du 
monastere. En haut, a gauche, la vignette illustre une religieuse qui enseigne aux 
Canadiennes et aux Indiennes a l'interieur du monastere, tandis que celle 
de droite montre Marie de !'Incarnation qui instruit les Indiens a l'exterieur du 
monastere. Ce tableau etait utilise comme un outil pedagogique. 

52. Souvenirs des Jesuites de la Nouvelle-France 1843; huile sur toile, 1,32 x 1,65 m; 
Quebec, Residence des Peres Jesuites. 
Ce tableau a ete offert aux Jesuites en 1843 par le clerge du diocese de Quebec 
afin de souligner leur retour apres plus de 40 ans d'absence. Au centre, se trouve 
le buste-reliquaire en argent du pere Jean Brebeuf, copie d'apres !'original qui 
est toujours conserve aux monastere des Augustines de l'Hotel-Dieu. Un trophee de 
chasse, place a droite du re1iquaire, constitue une offrande symbolique des Indiens 
ala memoire de Brebeuf et Lalemant dont on voit le martyre a l'arriere-plan dans 
un paysage. La partie gauche du tableau represente la memoire vivace de cette 
epoque lointaine, immortalisee par des ecrits. La page titre du livre ouvert est 
celle du premier des trois volumes de l'Histoire et description generale de la 
Nouvelle-France, du jesuite de Charlevoix. Sous le portrait 
de Charlevoix Legare est alle un jeu de mots sur son nom, qui 
resume le sujet du tableau: "J. LEGARE" (je l'ai egare) et "B. RETROUVE" (bien 
retrouve). Comme il n'existe aucun artiste qui porte le nom de RETROUVE, ceci nous 
demontre !'interet de !'artiste pour les antitheses,tout en nous rappelant la perte 
et le retour des Jesuites au Canada. 

81. La bataille de Sainte-Foy vers 1854; huile sur toile, 50 x 74,5 em; Ottawa, Galerie 
nationale du Canada. 

Garneau, ami intime de Legare, a fourni a !'artiste les informations 
necessaires a la restitution de cette bataille du 28 avril 1760 ou les troupes de 
Levis avaient vaincu celles de Murray a Sainte-Foy. Garneau et ses contemporains 
utiliserent cette victoire a des fins nationalistes. Rappelons que cette bataille 
avait eu lieu peu de temps apres la defaite de Montcalm aux mains de Wolfe, sur les 
plaines d'Abraham, combat qui avait coute a la France la perte de ses colonies 
d'Amerique. Au centre du tableau, Levis nous montre par un geste du bras droit 
les faits saillants de la bataille. Autour de lui, ses principaux lieutenants 
s'illustrent par leurs faits d'armes. Au loin, la strategie deployee est evoquee 
avec realisme sur le site exact de !'engagement. Ce tableau gagna un premier prix 
en 1854 dans un concours ou participait egalement Cornelius Krieghoff. Par des 
oeuvres comme La bataille de Sainte-Foy, Legare contribua a creer un nationalisme 
engage qui favorisa la survivance en Amerique. 

22. Le Canadien 1833; huile sur toile, 16,8 x 24,1 em; Quebec, Musee du Quebec. 
Le journal Le Canadien, fonde en 1806, defendait les interets des Canadiens 

contre l'organe anglophone The quebec Mercury. La vignette du Canadien 
utilisee entre 1833 et 1836 avait ete gravee d'apres ce tableau de Legare, qui 
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partageait alors les idees politiques du journal. Elle fut remplacee peu de temps 
avant que !'artiste s'affilie au journal Le Liberal, qui pronait des idees plus 
radicales en appuyant Louis-Joseph Papineau. Ce theme nouveau fut largement exploite 
par la suite. On pourrait en faire une fort interessante etude psycho-sociale, 
revelatrice de l'image que les Canadiens avaient d'eux-memes. Sous cette vignette 
apparaissait egalement !'inscription suivante: "Nos institutions, notre langue et 
nos lois!!!". 

42. Paysage au monument a Wolfe vers 1840; huile sur toile, 13,1 x 1,75 m; Quebec, 
Musee du Quebec. 
Ce paysage s'inspire d'une composition gravee d'apres un tableau de Salvator Rosa; 
Mercure endormant Argus (voir catalogue): Mercure y joue de la flute pour endormir 
Argus afin de lui voler la vache Io. Plus qu'un simple paysage romantique, Legare 
a paint une subtile allegorie politique basee sur le recit mythologique. L'Indien 
(qui represente les Canadiens fran~ais dans !'oeuvre de Legare) charme la statue de 
Wolfe (qui represente les conquerants britanniques) en lui rendant ses armes, afin 
de recuperer son canot d'ecorce (moyen de transport, symbole de sa liberte economique 
et commerciale). Mercure (l'Indien) a finalement tranche la tete d'Argus (Wolfe). · 
Rappelons-nous que cette seditieuse allegorie a ete peinte juste apres les insur­
rections de 1837-38, pendant lesquelles Legare avait ete emprisonne pour ses activites 
politiques. 

78. Scene d'elections a Chateau-Richer vers 1851; huile sur toile, 64,2 x 95,9 em; Quebec, 
Seminaire de Quebec. 
Presentee dans un decor champetre d'une grande beaute, la Scene d'elections a Chateau­
Richer nous decrit une violente scene de bataille doublee d'une vigoureuse allegorie 
satirique sur la corruption politique. Ce contraste entre le paysage et le sujet 
ressemble a celui que l'on a deja observe dans Le martyre des peres Brebeuf et 
Lalemant (n° 53). L'echauffouree du 29 novembre 1851 opposait les partisans de 
Joseph-Edouard Cauchon a ceux d'un certain Germain Guay. Legare appuyait la can­
didature de Guay contre celle de Cauchon qui etait son adversaire acharne. Au 
premier plan du tableau, un jeune homme seul leve un baton afin de proteger un 
troupeau de moutons vers lequel se dirige un gros cochon suivi de quatre comperes. 
Les jeux de mots sur le candidat Cauchon farcissaient les journaux. L'allegorie, 
qui repose ici sur un calembour, devient particulierement savoureuse. Elle illustre 
fidelement les ideaux de Legare qui a toujours defendu les faibles et les opprimes, 
symbolises ici par les moutons, contre l'attaque feroce et !'exploitation honteuse 
des cochons de profiteurs. Mais !'issue du combat ne fait pas de doute puisque les 
profiteurs luttent toujours a quatre contre un. En racontant un fait local, Legare 
denonce ici l'universalisme des regimes politiques corrompus et oppressifs. 

64. Les marches naturelles a Montmorency; huile sur papier colle sur panneau, 45,1 x 
57,8 em; Collection privee. 
La riviere Montmorency est jalonnee de marches naturelles qui se prolongent sur 
ses berges. En les peignant, Legare a minutieusement place des groupes de person­
nages dans un ordre qui evoque les stratifications des classes sociales: en bas, 
un paysanne avec un hebe, un jeune gar~on et un chien; plus haut, deux hommes dont 
un ecclesiastique; finalement, au point le plus eleve, trois dames de societe 
admirent la beaute du site. 
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PAYSAGES ET ARCHITECTURE 

Les oeuvres exposees ici temoignent d'abord d'une emotion esthetique ressentie devant 
!'interet particulier de certains sites chers a !'artiste. On y remarquera surtout 
!'integration harmonieuse de la nature avec l'homme, !'architecture et l'urbanisme. 
Legare y exprime avec profondeur le sentiment d'appartenance au territoire qui atteint 
au plus pur nationalisme. Quelques compositions sont d'emouvantes poesies pastorales. 
Par ailleurs les quatre vues des riches residences de Caldwell, Panet, Clermont et 
Gentilly, illustrent une realite sociale et politique qui s'exprime d'une fa~on tres 
differente chez les portraitistes contemporains. Plusieurs de ces oeuvres documentent 
fort adequatement !'evolution de notre architecture. Nombre de ces edifices sont 
aujourd'hui disparus. 

43. Le manoir Caldwell et les moulins de l'Etchemin apres 1840; huile sur toile, 58,4 x 
87,6 em; Quebec, Musee du Quebec. 
Henry Caldwell, venu au Canada avec les troupes anglaises, avait fait construire 
ce manoir d'esprit neo-classique a cote de ses moulins a farine et de ses scieries, 
pres de !'embouchure de la riviere Etchemin sur les rives du Saint-Laurent. 
Receveur-general du Canada, Caldwell n'hesitait pas a puiser dans les fonds 
publics pour entretenir et exploiter ses proprietes. Ce scandale eclata en 1823 
et alimenta les conversations pendant pres de vingt ans. Comme La Fete-Dieu a 
Nicolet (n° 20), ce tableau resume les activites d'une vie. Par contre, il peut 
egalement etre per~u comme une denonciation de la corruption du regime britannique 
qui avait le monopole du commerce et de !'exploitation des ressources naturelles. 
A l'avant-plan, un Indien (symbole des Canadiens fran~ais) vend le produit de sa 
peche, probablement a vil prix, a celui qui lui a vole son territoire et qui 
exploite les fonds publics a des fins personnelles. 

17. La maison de campagne de l'avocat Philippe Panet ala Petite Riviere Saint-Charles 
vers 1831; huile et gouache sur papier, 34,9 x 46 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Joseph Legare connaissait bien le notaire Philippe Panet; tous deux avaient fait 
partie d'un comite politique qui denon~a les abus dans !'administration gouvernemen­
tale du Bas-Canada. Les notables de la ville de Quebec etaient attires par les 
abords de la riviere Saint-Charles. Philippe Panet fit construire cette residence 
dont !'architecture s'inspire des villas italiennes. Un bocage de pins entoure la 
maison. Le pont Scott, a gauche, coupe la riviere Saint-Charles. 

77. Clermont vers 1850; huile sur toile, 66,1 x 99,2 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Cette oeuvre harmonieuse et limpide nous fait voir la residence d'un ami de Legare, 
le politicien Rene-Edouard Caron. Ils travaillerent ensemble au Conseil de ville 
de Quebec et a la Societe Saint-Jean-Baptiste. Caron devint president du Conseil 
legislatif puis lieutenant-gouverneur du Quebec. Construite a Sillery en 1850, 
Clermont fut detruite en 1919. 

80. La propriete des parents de l'artiste a Gentilly vers 1853; huile sur toile, 
68,1 x 91 em; Collection privee. 
Vers 1850, les parents de Legare se retirerent a Gentilly, pres de Trois-Rivicres, 
dans leur nouvelle residence. L'artiste a traduit avec succes la cohesion du 
milieu familial a son epoque et la serinite d'une demeure campagnarde. Les parents 
de !'artiste apparaissent a l'arriere-plan, au centre de l'allee. Au tout premier 
plan, de gauche a droite, on voit Rosalie et Jean-Baptiste Legare, ainsi que les 
trois filles de !'artiste: Caroline, Laetitia et Celina. Ducote gauche, a 
mi-chemin entre les deux autres groupes, le peintre est accompagne de son epouse. 



66. Le bassin de la riviere Etchemin a Saint-Anselme avant 1846; huile sur toile, 
81,3 x 110,5 em; Quebect Seminaire de Quebec. 
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A la hauteur de Saint-Anselme, la riviere Etchemin se presente comme un large cours 
d'eau peu profond qui prend la forme d'un bassin. Sous un ciel romantique peint a 
l'anglaise, le sujet evoque le caractere paisible de la vie c~pagnarde. Vetus a 
la fa~on typique des anciens Canadiens, quatre habitants s'adonnent a la peche tout 
en admirant le village qu'ils ont construit et la nature qu'ils ont domestiquee. 

65. Les chutes de la rivi~re Jacques-Cart1er; huile sur bois, 80,8 x 111,4 em; Quebec, 
Seminaire de Quebec. 
Tout en s'elargissant jusqu'a la masse rocheuse du premier plan, le lit de la 
Jacques-Cartier se decoupe en plein coeur du tableau de Legare. La riviere se 
fraye un passage entre d'immenses blocs rocheux qui jalonnent et modifient son par­
cours. La violence du courant a projete des souches et des billes de bois sur ses 
rochers et sur les berges accidentees de la riviere. Les chutes representees 
sont peut-etre celles qui coulent non loin de l'actuel village de Pont-Rouge. 

16. Le pont de la riviere Chaudiere vers 1831; graphite et huile sur papier, 37,5 x 
52,7 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Ce pont, inaugure le 11 juillet 1831, etait considere comme une prouesse technique 
du temps. Demoli en 1852, il avait ete construit par les entrepreneurs Fran~ois 
Normand de Trois-Rivieres et Edouard Normand de Quebec. Legare manifeste ici son 
interet pour les evenements contemporains tout en accentuant le contraste entre la 
technologie et la nature. 

18. Baie Saint-Paul; huile sur papier, 36,8 x 55,9 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Baie Saint-Paul est situe a 90 km au nord-est de Quebec. Cette splendide vue 
panoramique nous laisse voir la riviere du Gouffre, a gauche, qui coule a travers 
les fermes cloturees vers le Saint-Laurent ou l'on aper~oit l'Ile-aux-Coudres. 

26. Quebec au soleil couchant vers 1835; huile sur carton colle sur toile, 37,1 x 53,6 em; 
Quebec, Musee du Quebec. 
La vue de Quebec depuis Levis avait souvent ete reprise par les aquarellistes bri­
tanniques de passage a Quebec. Une luminosite romantique baigne la composition. 
Navires et barges glissent sur le fleuve ainRl qu'une cage de bois flottant, destine 
a !'exportation ou a la construction de navires. Plusieurs themes chers a !'artiste 
se retrouvent dans cette oeuvre: !'architecture de Quebec, la cohabitation pacifique 
entre les Indiens et l'homme blanc, !'importance des moyens de transport pour 
l'economie canadienne. 

27. Le chateau Haldimand et la Citadelle; huile sur papier, 36,2 x 54 em; Quebec, 
Seminaire de Quebec. 
Du milieu de la cour interieure du Chateau Saint-Louis, l'on distingue a gauche les 
dependances de cette vieille residence des gouverneurs alors qu'une partie du 
chateau Haldimand nous est montree a droite. A l'arriere-plan on aper~oit la 
Citadelle et les fortifications ainsi que le sommet du monument a Wolfe et Montcalm. 
Un coucher de solei! aux coloris splendides jette un eclairage nostalgique sur ces 
symboles de la puissance britannique en Amerique du Nord. Une sensation de malaise 
se degage de ce paysage que l'homme semble avoir deserte. 

28. L'Hopital-General de Quebec; huile sur papier, 35,1 x 51,1 em; Quebec, Seminaire de 
Quebec. 
L'Hopital-General a ete fonde en 1692 par Mgr de Saint-Vallier dans !'ancien monas­
tere des Recollets pres de la riviere Saint-Charles. Les Augustines y soignerent 
les pauvres, les vieillards, les invalides et les alienes mentaux. Legare nous 
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fait voir l'edifice tel qu'il paraissait entre 1825 et 1850. A droite on aper~oit 
le moulin qui utilisait l'energie d'un petit ruisseau. 

29. L'ancien moulin a eau de l'H6pital-General de Quebec; huile et graphite sur papier, 
34,3 x 49,5 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Bati en 1702 et demoli en 1859, ce moulin permettait aux religieuses de commercia­
liser le ble de leur seigneurie de Notre-Dame des Anges, tout en repondant aux 
besoins d'autres paroisses. Cette huile sur papier est beaucoup plus achevee que 
la precedente. Sa compositibn complexe et equilibree de meme que ses coloris savants 
en font une des reussites esthetiques de Legare. 

21. L'eglise de Sainte-Fey; huile sur toile, environ 37,5 x 50,2 em (dimensions irregu­
lieres); Quebec, Seminaire de Quebec. 
L'eglise de Sainte-Fey a ete construite en 1698. Elle fut partiellement detruite 
apres la bataille de Sainte-Foy par le general Murray qui l'avait utilisee comme 
entrep6t de munitions. Reconstruite, elle fut completement detruite en 1878. 
En plus de peindre La Bataille de Sainte-Foy (n° 81), Legare possedait des terres 
dans cette paroisse et il avait vendu des tableaux pour la decoration de l'eglise. 
La beaute du site avait egalement inspire deux autres artistes contemporains: 
James Smillie fils et James Patterson Cockburn. Legare exprime cependant le 
solide enracinement de la foi catholique sur le sol quebecois a son epoque. 

CHUTES 

Les excursions pour visiter les sites naturels etaient un divertissement tres populaire 
au debut du XIXe siecle. La publication des releves topographiques de Bouchette par 
exemple, ou les nombreux articles de journaux, encourageaient fortement le public a 
consacrer leurs temps libres a ce genre d'activite. Legare fut le premier artiste cana­
dien qui consacra ses talents a peindre autant de nos paysages. Tout comme certains 
peintres topographes de l'a~ee britannique, il possedait une camera obscura et une 
camera lucida. Le premier appareil est l'ancetre de la camera moderne, c'est-a-dire 
une boite sans film ou l'image est reflechie par un miroir sur un verre depoli. Par 
centre la camera lucida consiste en un prisme monte sur une tige verticale; elle per­
mettait a !'artiste de voir simultanement sa feuille de papier et le sujet observe. Ces 
deux appareils facilitaient beaucoup la tache du peintre de paysages. En plus d'ensei­
gner aux Ursulines !'utilisation de ces instruments d'optique, Legare fit paraitre plu­
sieurs annonces dans les journaux ou il invitait le public a utiliser la camera obscura 
placee sur le toit de sa Galerie de peintures. De ce point d'observation eleve on pou­
vait admirer le paysage des environs de Quebec. Ainsi done, Legare fit-il oeuvre 
d'education en partageant avec ses concitoyens son interet pour le paysage. 

47. Le village Huron de la Jeune Lorette; huile et gouache sur papier, esquisse morte au 
carreau, 35,6 x 50,5 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Apres s'etre etablis successivement a l'ile d'Orleans, a Notre-Dame-de-Foy eta 
l'Ancienne Lorette, les Hurons se fixerent a la Jeune Lorette en 1698. Ce village 
est situe sur les bords de la riviere Saint-Charles a proximite de chutes impres­
sionnantes qui alimentent un moulin. Cette esquisse mise au carreau a sans doute 
servi pour executer un tableau qui n'a pas pu etre retrace. 

48. Les chutes de la riviere Saint-Charles a la Jeune Lorette; fusain, gouache et huile 
sur papier, 38,4 x 53,4 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Nous semmes au pied de l'escarpement d'ou l'on aper~oit le pont et quelques-unes des 
maisons que l'on a vues dans !'oeuvre precedente (n° 47). A droite on distingue a 
peine l'extremite du mur des moulins. L'accent est mis sur la puissance sauvage des 
chutes. 
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49. Les cascades de la riviere Saint-Charles ala Jeune Lorette; huile sur toile, 57,2 x 
83,7 em; Quebec, Musee du Quebec. 
Les chutes de la riviere Saint-Charles (n° 48) sont maintenant vues du cote oppose 
de la riviere, l'observateur etant place pres des moulins de la Jeune Lorette. La 
dramatique oblique qui traverse cette composition est equilibree par la vegetation, 
les rochers et !'architecture. 

50. Les moulins de la Jeune Lorette et les cascades de la riviere Saint-charles; huile 
sur papier, 30,2 x 49,5 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
A droite des cascades s'el~vent le moulin a farine et le moulin a scie de la Jeune 
Lorette. Tous deux datent du regime fran~ais. Les silhouettes de deux hommes debout 
sur un rocher au premier plan se decoupent sur un fond d'ecume. L'artiste ne les a 
pas peints a l'echelle de sorte qu'ils donnent une impression d'immensite et de 
grandeur aux elements qui les entourent. 

51. Les moulins de la Jeune Lorette et les cascades de la riviere Saint-Charles vers 
1842; huile sur papier, 12,4 x 15,9 em; Quebec, Monastere des Ursulines de Quebec. 
Cette huile sur papier fut commandee a Legare par les Ursulines de Quebec pour 
illustrer une des pages d'un album qu'elles destinaient a leur aumonier !'abbe 
Thomas Maguire. Quoique semblable a !'oeuvre precedente (n° 50), la riviere est plus 
large et les personnages ont ete remplaces par deux Indiens peints a l'echelle. 

37. Les chutes de la Chaudiere; huile sur papier, 36,8 x 55,3 em; Quebec, Seminaire de 
Quebec. 
Les chutes sont vues de face depuis le bord du bassin qu'elles alimentent du haut 
d'une saillie rocheuse. Lariviere Chaudiere se jette dans le fleuve Saint-Laurent 
au sud-ouest de Quebec. La couleur jaunatre du ciel provient soit de la decolora­
tion du papier ou de !'utilisation trop abondante d'huile. 

61. Les chutes de la Chaudiere; huile sur toile, 54,9 x 85 em; Collection privee. 
Considere comme l'un des meilleurs paysages de Legare, ce tableau a probablement 
ete importe en Angleterre du vivant de !'artiste. C'est la qu'il fut acquis par 
l'actuel proprietaire. Le point de vue choisi par Legare correspond exactement a 
la description topographique de Bouchette publiee en 1831. Des promeneurs contem­
plent ce spectacle grandiose. 

39. Les chutes Montmorency vers 1839; huile sur toile, 55,6 x 81,4 em; Collection privee. 
Comme Les chutes de la Chaudiere (n° 61) ce tableau a ete retrouve en Angleterre. 
La vue pittoresque des fameuses chutes Montmorency excitait la curiosite des 
voyageurs qui aimaient en garder un souvenir sous forme de gravure ou de tableau. 

38. Les chutes Montmorency vers 1839; graphite, gouache et huile sur papier, 31,9 x 
54 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Cette ebauche a la palette limitee et aux cougs de brosse rapides a probablement 
servi d'esquisse pour le tableau precedent (n 39). Peinte depuis la rive gauche 
du bassin au pied des chutes, cette vue accentue leur hauteur qui depasse de 100 
pieds celle des chutes Niagara. 

35. Les chutes de la riviere Sainte-Anne vers 1839; huile sur papier, 38,4 x 53,3 em; 
Quebec, Seminaire de Quebec. 
Ces chutes sont situees sur la riviere Sainte-Anne entre les paroisses de Saint­
Joachi m et de Saint-Ferreol en aval de Quebec. Cette vue exceptionnelle me t en 
valeur le caractere dramatique des rapides emprisonnes dans les rochers. Les 
coloris et la forte oblique accentuent le mouvement des eaux turbulentes. Le 
Quebec Mercury affirmait que ces chutes etaient les plus impressionnantes apres 
celles du Niagara. 
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36. Les chutes du Sault-a-la-Puce vers 1839; huile sur papier, 47 x 58,7 em; Quebec, 
Seminaire de Quebec. 
Le Sault-a-la-Puce est un torrent situe pres de Chateau-Richer. Le ciel est reduit 
a un petit triangle qui repond a celui, plus massif et mains net, de la chute infe­
rieure. Cette ebauche aux tonalites ternes a servi d'etude preliminaire a deux 
autres oeuvres. Le peintre a enleve le tronc d'arbre qui passait devant la chute. 

32. Les chutes Niagara vers 1838; huile sur toile, 73,6 x 99,1 em; Quebec, Seminaire de 
Quebec. 
Cette vue d'ensemble du Niagara montre les cataractes depuis un point de vue eloigne. 
Les chutes americaines ainsi que le grand fer a cheval se distinguent bien. Legare 
fut le premier peintre quebecois a rendre ce sujet maintesfois represente depuis le 
XVIIIe siecle. On ne sait pas si Legare s'est rendu a Niagara ou s'il a copie une 
gravure. 

31. Les chutes Niagara vers 1838; huile sur toile, 95,3 x 152,4 em; Quebec, Seminaire de 
Quebec. 
Cette vue rapprochee nous laisse voir les cataractes a travers un avant-plan d'arbres 
morts si souvent utilises par Legare. 

45. Les chutes de Saint-Ferreol; huile sur papier colle sur carton, 37,1 x 54,6 em; 
Quebec, Seminaire de Quebec. 
Saint-Ferreol est une paroisse situee sur la Cote-de-Beaupre pres de laquelle 
coulent les rivieres Sainte-Anne et Jean-Larose. Les nombreuses chutes et cascades 
de ces rivieres offrent plusieurs points de vue pittoresques. 

46. Les chutes de Saint-Ferreol vers 1842; huile sur papier, 12,1 x 16,5 em; Quebec, 
Monastere des Ursulines de Quebec. 
Cette oeuvre fut commandee par les Ursulines de Quebec pour illustrer une des pages 
de l'album qu'elles destinaient a leur aumonier l'abbe Thomas Maguire. Deux 
chasseurs indiens se decoupent dans le coin inferieur gauche. 

ETUDES ET NATURES MORTES 

Un groupe de plusieurs huiles sur papier conservees au Seminaire de Quebec, surtout des 
chutes et des paysages, avait ete depuis longtemps faussement attribue a un artiste 
qui aurait eu pour initiales "R.B.". Le recoupement de plusieurs sujets avec des tableaux 
connus de Legare, ainsi que la comparaison stylistique, permirent de les lui attribuer 
sans aucun doute possible. La qualite de ces oeuvres varie beaucoup de meme que leur 
etat de conservation. On y trouve de simples esquisses ou etudes faites sur le terrain, 
a cote d'oeuvres tres achevees. Par contre !'artiste y manifeste toujours une maitrise 
accomplie des coloris. Legare a execute de nombreuses oeuvres sur papier qui se trouvent 
egalement dans d'autres collections. Par ailleurs, la magistrale nature morte aux raisins 
ajoute un aspect tres different a la palette de !'artiste. 

33. Paysage; huile sur papier, 26 x 45,6 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Il pourrait s'agir d'une ebauche montrant l'ile d'Orleans vue depuis quelque hauteur 
de la cote de Beaupre. Avec une grande economie de moyens, !'artiste arrive a 
traduire la variete des plans, la profondeur et la luminosite du paysage. 

62. Arbre; huile sur papier, 59,7 x 47,2 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Dans cette composition audacieuse Legare a habilement equilibre l'effet des obliques. 
Grace a son sens de la lumiere et de la couleur, il a cree une oeuvre puissante et 
sensible influencee par le style de Salvator Rosa. 
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63. Arbre et chateau; huile sur papier, 59 x 46,7 em; Quebec, Seminaire de Quebec. 
Un chateau imaginaire ajoute une note feerique a cette etude du meme esprit que la 
precedente (n° 62). L'artiste s'est surtout attarde a rendre soigneusement les 
textures et luminosites du tronc d'arbre. 

67. Nature morte aux raisins; huile sur toile, 88,9 x 73,8 em; Quebec, Musee du Quebec. 
Cette nature morte est probablement une eopie d'une oeuvre d'un peintre italien du 
XVIIe siecle que Legare possedait dans sa collection. De lourdes grappes de raisins 
habilement peintes se decoupent sur un fond sombre de verdure. 

68. Nature morte aux raisins; huile sur toile, 95 x 126,4 em; Ottawa, Galerie nationale 
du Canada. 
Variante de l'oeuvre precedente (n° 67), Legare a modifie la composition en intro­
duisant un paysage qui apparatt a l'arriere-plan dans une percee de feuillages. A 
gauche se dresse un tronc d'arbre pres duquel est pose un papillon. C'est avec 
bonheur que Legare exploite ici une nouvelle facette de son talent de copiste. 




